
Titre : une nouvelle grâce 

La dernière lueur du soleil s’est éteinte 

L’ombre s’empresse et je jette son voile 

Celui des silences et aussi des craintes 

Dans le ciel naissent alors quelques étoiles. 

 

Les paupières alourdies par d’épaisses ténèbres 

Finissent par tomber 

L’entonnaison des oiseaux funèbres 

Célèbre un corps succombé. 

 

Tout allongé sur le lit, 

Le corps repose. 

Avec un visage qui sourit ou pâlit 

C’est une nuit plus ou moins rose. 

 

Et puis d’un coup, le chant de l’aurore 

Arrive et fracasse 

L’ombre qui m’endort : 

Une nouvelle grâce ! 
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